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DANS notre édition d'hier, nous avons malheureusementtitré : « Sapeurs‐pompiers/Première compagnie d'incen‐die et des services administratifs... Le capitaine GervaisOna en prend la tête ». Comme nous l'avons expliqué dansle texte, le capitaine Gervais Ona est plutôt le nouveaucommandant de la compagnie d'incendie et des servicesadministratifs et c'est le lieutenant Elvis Edibazoa Wallaqui a pris le commandement de la première compagnied'incendie. Toutes nos excuses aux intéressés et à nos lec‐teurs pour cette confusion.

Précisions

Le capitaine Gervais Ona, nouveau commandant de
la compagnie d'incendie et des services administratifs

lors de la passation de commandement.
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Après le Niger où il a bou-
clé une session de forma-
tion, le bédéiste gabonais
se trouve actuellement à
Luanda où il partage son
expérience avec ses
confrères.

RIEN n’arrête Pahé ! Aprèsle Niger, en juin dernier, lejeune bédéiste gabonaisvient de poser ses cartonsà dessins dans la capitaleangolaise pour le festivalde BB, Luanda Cartoon. In‐vité par l’Alliance françaisede Luanda, le père de Di‐poula est le premier dessi‐nateur du continent (payshôte non compris) à pren‐dre part à ce festival qui enest à sa 12e édition, auxcôtés des confrères venusessentiellement d’Europe,le Portugal particulière‐ment, et du Brésil. Le ver‐nissage du festival a eu lieusamedi dernier à l’agenceculturelle portugaise enprésence du tout Luandaculturel et artistique.Dans la capitale angolaise,Pahé, outre l’exposition deses œuvres, va parler deson travail de dessinateur,de l’adaptation, pour le

Les aventures de Pahé en Angola
Bande dessinée

I . I
Libreville/Gabon

Pahé devant son stand de Luanda Cartoon.
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petit écran, de sa bandedessinée autobiogra‐phique, La vie de Pahé (édi‐tions Paquet) dont lapremière diffusion a eulieu sur la chaîne françaiseFrance 3, mais aussi del’actualité gabonaise.
« C’est un honneur pour
moi », nous a con"ié lejeune bédéiste avant sondéplacement pour le

Luanda Cartoon qui se re‐ferme demain.A Niamey où il étaitquelques semaines plustôt, Pahé était invitécomme formateur à l’inten‐tion d’une dizaine de dessi‐nateurs nigériens quin’avaient jamais eu l’occa‐sion de travailler ensem‐ble. Cet atelier deformation initié par le cen‐

tre culturel franco‐nigériende Niamey était axé sur ledessin de presse.
«Le problème avec les dessi-
nateurs nigériens, c’est
qu’ils savent dessiner mais,
hélas, beaucoup d’entre eux
n’arrivent pas à libeller un
article sur une feuille en
quelques bulles et traits.
Voici ce qu’a été le but de
cet atelier. De nombreux

thèmes ont été abordés : la
visite du président nigérian
au Niger, l’avion présiden-
tiel, les bébés achetés au Ni-
geria, on a parlé de tous les
sujets », a expliqué Pahéqui dit avoir insisté sur larigueur qui doit accompa‐gner le travail de stagiairesnigériens.A l’issue de cette séance deformation, l’ensemble des

œuvres sorties de cet ate‐lier a été exposé au centreculturel franco‐nigérien deNiamey. Selon les organi‐sateurs, un projet éditorialcollectif lié à ces travauxest en cours. « Ce fut une
agréable expérience », s’estsatisfait Pahé adulé par lapresse nigérienne qui a lar‐gement fait écho de cetévénement culturel.


